
 Il n’est pas 13h30 mais 8h30 quand 

sept cyclos du Quercy se retrouve sur le 

parking Monti pour cette nouvelle randon-

née. La chaleur commençant à arriver nous 

trouvons plus sage de rouler le matin. Se 

trouvent au départ, Catherine, Joël, Roger, 

Régis, Jean-Pierre, Michel P. et moi-même. 

Catherine nous donne des nouvelles de 

notre camarade Michel B., qui devrait ren-

trer de Corse d’un jour à l’autre. Nous dé-

marrons en direction de Creysse par la D 

23.  

 

Dans la descente nous apercevons au loin 

les falaises de St-Marie, le Roc des 

Monges et le Roc Coulon.  

Étant le matin le soleil les éclaire ce qui 

donne un beau spectacle. N’oublions pas 

également notre très cher Mt Mercou qui 

commence à nous connaitre dans un sens 

comme dans l’autre, salut à toi du haut de 

tes 316m. À Creysse nous continuons vers 

St-Sozy. Franchissons la Dordogne et admi-

rons sans nous lasser de la belle bâtisse 

médiévale de Meyronne, aujourd’hui devenu 

un restaurant. Nous roulons dans ce que 

nous appelons « Les combes de Mey-

ronne ». Elles nous font passer au pied des 

falaises de St-Marie aperçues un peu avant. 

Pendant 10 km nous sommes encaissés 

dans de grandes combes qui nous mènent 

jusqu’à la gare de Rocamadour-Padirac. 

Précisons que c’est un faut plat montant et 

qui s’accentue au fil des kilomètres pour finir 

par une côte. Petite pause fruits secs et c’est 

reparti pour Alvignac-les-Eaux. 

 

 Nous coupons l’ancienne N 140 au rond 

point de Réveillon où la chèvre nous salue, 

et de suite le paysage change. C’est souvent 

le cas au nord de cette route, il y a vraiment 

une frontière naturelle. Du Causse au début 

le  Limargue apparait. D’Alvignac nous al-

lons vers Miers dit également les Eaux. Tout 

ceci en rapport avec la source salmière se 

situant à la limite des deux communes.  

Randonnée du mercredi 14 juin 2023 – 52km 

Les falaises Ste Marie 

Creysse 



Cette eau à des vertus diurétiques, laxatives 

et purgatives. Donc si vous en buvez beau-

coup vous savez ce qui vous attend, et à 

vélo ce n’est pas recommandé.  

 

A cet endroit se 

trouve une statue de 

la déesse Hébé sym-

bolisant la jeunesse 

et l’immortalité. Elle 

versait pour les dieux 

de l’Olympe le nectar 

qui leur permettait de 

rester jeunes éternel-

lement.  

Pensez que le groupe de Dieux cyclos pas-

sant à côté ne ressent pas le besoin de 

boire ce nectar pour rester jeunes, n’est ce 

pas ? Désolé madame Hébé !  

On verra plus tard. Nous attaquons la côte 

et arrivons à Miers que nous laissons sur la 

droite et nous nous dirigeons vers Floirac. 

C’est une petite route sur les hauteurs entre 

Montvalent et Carennac.  

Beau parcours et belles vues. Pour arriver 

sur Floirac se présente une descente très 

raide aussi nous freinons à fond sur les co-

cottes.  

Juste avant de rentrer dans le village arrive 

en face de nous une voiture prenant toute la 

largeur de la route. Je freine à fond mais ce-

la ne suffit pas, vais-je me taper dans la voi-

ture ? Finalement la voiture a la bonne idée 

de s’arrêter ce qui augmente la distance de 

freinage mais je me retrouve quand même 

dans les branches d’un petit arbre sur le cô-

té droit ce qui m’arrêtera définitivement. Rien 

de grave et je souris à la dame du véhicule. 

 A Floirac nous marquons une nouvelle 

pause et faisons la photo du groupe. Ce se-

ra une charmante randonneuse pédestre qui 

la prendra. Nous remarquons que le fond du 

bassin devant l’église est parfaitement net-

toyé. Il ne manque plus de remettre des 

poissons rouges comme autrefois.  

La fontaine de Floirac 



Nous sommes à 12 km de Martel et nous 

nous préparons à rentrer par une côte con-

nue sous le nom « Des Mathieux » bien con-

nue des cyclos martelais et de la région.  

 

Juste après St-Denis les Martel nous com-

mençons l’ascension. Il est midi et il fait une 

chaleur pas trop étouffante mais quand 

même. Comme d’habitude dans les côtes 

chacun y va de son rythme.  

 

Une fois en haut, à Malbouyssou, nous souf-

flons et glissons dans ce qui m’a toujours 

fait penser à une cuvette, la plaine des 

« Landes ». 

 

Sur la droite une colline a pour nom «  Les 

bois de l’Empire » c’est du côté de Loupchat. 

Est-ce un rapport avec Charles Martel ? 

Pour arriver à Martel nous avons de 

nouveau une dernière montée, la côte 

du Rocher Coupé. Catherine nous 

quitte pour rejoindre directement La 

Garrigue et le restant du groupe finit au 

parking et se sépare pour se retrouver 

mercredi prochain. 

 

Texte, Pierre Maroselli 

 Photos, Michel Ponchet  

Pendant l’effort ! 

St Denis-Près-Martel (Quartier de la Gare) 


